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1- Pourquoi le FSM en Tunisie : 

La tenue du Forum Social Mondial 2013 en Tunisie est la consécration de plusieurs facteurs. Le 

premier d’entre eux n’est autre que le déclenchement par le peuple tunisien de sa révolution du 14 

janvier 2011. Le peuple tunisien, ainsi que les autres peuples arabes en quête de dignité et de 

liberté se sont fait entendre, lors du FSM de Dakar en 2011, par les mouvements sociaux  du 

monde entier qui ont immédiatement voulu comprendre ces dynamiques historiques et leur 

extraordinaire retentissement sur la planète et manifester leur solidarité avec ces peuples. 

Mais si la décision a été finalement prise d’organiser le Forum dans une région largement absente 

des dynamiques de la société civile mondiale, du fait de la dictature et de l’impossibilité d’exercer 

la moindre parcelle de liberté, c’est aussi grâce aux efforts déployés par des organisations et des 

mouvements sociaux tunisiens, maghrébins et africains. 

Le Forum Social en Tunisie survient à un moment où le monde connait une crise profonde, 

économique, sociale, politique et écologique,  souvent assimilée à une véritable crise de 

civilisation. Cette crise et les réponses qui lui sont apportées aggravent dangereusement les 

inégalités, les injustices et les déséquilibres environnementaux et politiques. 

Le FSM s’attèlera donc d’une part à mieux comprendre l’élan apporté par les révolutions arabes et 

à en mesurer les défis, et d’autre part à repenser des alternatives pour reconstruire la justice et la 

solidarité dans le monde et pour préserver la survie de la planète. 

 

2- Le Forum Social Mondial : un espace de la société civile  

internationale 

L Forum Social Mondial (FSM) est un espace de débats démocratiques dédié aux organisations de 

la société civile internationale et aux mouvements sociaux, organisé tous les deux ans dans un 

pays du sud de la planète.  

Les organisations qui y participent partagent une vision du monde fondée sur l’ouverture, la 

solidarité, la diversité et la non violence, ainsi qu’une volonté commune qui est de changer le 

monde pour le rendre plus juste, plus démocratique et plus respectueux de l’environnement.  

Le FSM n’est une organisation ni un réseau. C’est un espace ouvert à toute organisation et à toute 

personne qui adhère à sa Charte des Valeurs et Principes. Il ne prend pas de position politique 

commune, bien que des composantes en son sein peuvent le faire, sans que cela ne représente le 

point de vue de l’ensemble du Forum. 

La Charte du FSM permet  d’organiser la participation et l’ouverture les plus larges du Forum sans 

que celui-ci ne soit inféodé aux forces politiques ou partie prenante du néolibéralisme. 

Le Forum Social Mondial est né à Porto Alegre, en 2000 au Brésil  dans un contexte de lutte 

intense contre la globalisation néolibérale. Il s’est vite érigé en contre Forum de Davos qui se 

voulait être le lieu de rassemblement des acteurs de la finance internationale, des multinationales 

et des principaux centres de décision politiques dominants. 

Après trois éditions au Brésil, le FSM a eu lieu à Mumbai (en Inde, 2004), à Bamako (Mali, 2006), 

à Karachi (Pakistan, 2006), au Caracas (Vénezella, 2006), à Nairobi (Kenya, 2007), à Belem 

(Brésil, 2009), et à Dakar (Sénégal, 2011).  



3- Objectifs et orientations du FSM Tunisie 2013 
 
Le FSM 2013 est organisé à un moment crucial pour les mouvements sociaux épris de justice, de 

liberté et de solidarité. Les objectifs et orientations choisies, qui tiennent compte des évolutions 

liées aux révolutions arabes et à la crise économique et écologique, ne sont qu’une indication pour 

mieux prendre en charge toutes les questions cruciales, et pour favoriser les convergences et 

l’élaboration d’alternatives. 

1- Mieux comprendre les situations politiques des pays ayant connu des révolutions, les stratégies 
des acteurs impliqués tant localement que sur le plan régional, ainsi que les solutions nouvelles 
que les peuples de ces pays inventent pour organiser leur vie politique et sociale. 
 
2- Mieux saisir les implications géopolitiques et le rôle et les stratégies de certains acteurs 
régionaux et internationaux, pour appréhender les nouveaux équilibres et l’évolution des conflits -
anciens et nouveaux- (Palestine-Israel ; Iran, Syrie)  
 
3- Offrir aux mouvements sociaux qui luttent pour instaurer des systèmes politiques et des 
institutions qui garantissent la démocratie, l’égalité et la justice sociale, une opportunité pour 
exprimer leurs aspirations et s’articuler aux mouvements sociaux dans le Monde.  
 
4- Mieux comprendre la crise économique et écologique actuelle non pas seulement en tant que 
crise économique et financière mais aussi, en tant que crise de civilisation et des valeurs et règles 
qui ont régenté la planète depuis plusieurs siècles. 
 
5- Mieux comprendre les rééquilibrages géopolitiques en cours et leurs incidences sur les peuples 
 
6-  Offrir un espace de dialogue et de solidarité entre les mouvements sociaux partis prenantes 
habituels du FSM et les nouveaux mouvements qui ont émergé à la faveur des luttes engagées 
contre les politiques d’austérité mise en œuvre ces dernières années. 
 
7- En tant que mouvements sociaux divers et solidaires, contribuer à rebâtir les rapports entre les 

humains ; entre l’environnement et les êtres vivants sur la base des valeurs de justice, de solidarité 

et de diversité, en permettant, en priorité l’expression des groupes et catégories sociales qui ont le 

plus pâti de l’hégémonie du modèle dominant et la valorisation de leurs alternatives. Il s’agit en 

particulier des travailleurs, des paysans, des diasporas, des migrants, des femmes, des peuples 

« originaires/autochtones», des peuples en lutte pour leur indépendance, et des groupes luttant 

pour les droits économiques, sociaux, culturels et pour l’égalité des sexes. 

8- Réfléchir sur l’avenir du FSM lui-même en tant qu’espace démocratique global et intégrateur 

des luttes des mouvements sociaux, et explorer de nouvelles convergences et de nouvelles 

formes de mobilisations. 

 

4- Les effets attendus pour la Tunisie 

Le plus important rassemblement humain dans la région depuis les indépendances 

Le FSM connait en général une présence massive de représentants de la société civile mondiale 

et de citoyens du monde entier. Dans la région où il se déroule, il représente en général le plus 

grand rassemblement de son histoire récente, en dehors des grandes manifestations politiques et 

religieuses.  

On estime qu’en Tunisie, pays arabe, méditerranéen et africain, ayant donné le signal du 

processus révolutionnaire, la participation serait d’au moins 70 000 personnes.  



Les participants sont pour l’essentiel des représentants d’organisations, de mouvements sociaux, 

de réseaux et de simples citoyens. Ils sont de différentes sensibilités sociales et géographiques, et 

sont réunis par leur adhésion à la Charte des valeurs et principes du FSM. 

Pendant l’événement, pas moins de 1500 activités auront lieu. Ces activités sont de différentes 

natures : grandes assemblées, séminaires, ateliers, manifestations culturelles …  Elles sont 

l’occasion de partage et d’évaluation d’expériences, d’analyses communes de différentes réalités 

locales ou internationales, de recherches d’alternatives, et de définition de plan d’action pour 

l’avenir. 

Le Forum Social Mondial aura des effets directs sur la société civile et sur la Tunisie  

Pour la Société Civile : 

1- Renforcement de la société civile tunisienne : tenir le FSM en Tunisie,  pousse les 

différentes composantes de la société civile à dialoguer, à construire des convergences 

dans un contexte sociopolitique caractérisé par la fragmentation.  

 

Dans le même temps, les actions de mobilisation et de sensibilisation en cours dans 

tout le pays, permettront une véritable intégration des mouvements sociaux et 

organisations de la société civile de l’intérieur du pays. Le Forum, pendant son 

processus préparatoire et lors de son organisation donnera une large visibilité aux 

mouvements de jeunes, de femmes ainsi que d’autres acteurs ayant joué un rôle clé 

dans la révolution et pour sauvegarder les droits économiques et sociaux (organisations 

de chômeurs, organisations de migrants, …). 

 

2- Ouverture sur le monde : le FSM, de part la présence prévue d’un nombre significatif de 

représentants de mouvements sociaux du monde entier, offrira à la société civile et aux 

citoyens tunisiens une excellente opportunité d’approfondir leurs connaissances des 

luttes des autres mouvements, des enjeux politiques en cours dans le reste du monde 

et de nouer des relations nouvelles qui contribueront à améliorer leur intégration dans la 

société civile mondiale, d’élargir leur vision et à améliorer leurs actions futures 

 

3- Débattre des enjeux nationaux, régionaux et internationaux : le FSM permettra, en tant 

qu’espace ouvert et démocratique, de débattre utilement des enjeux liés aux révolutions 

arabes, à l’évolution des sociétés arabes, mais aussi de débattre des enjeux 

continentaux (sécurité, migration, ressources naturelles, changements démocratique, 

gouvernance …), et mondiaux  (en particulier la crise de civilisation, la crise du 

capitalisme financier, …) 

 

4- Elaborer des alternatives et construire des convergences : le FSM, en tant qu’espace 

global et divers, permet la mise en commun des expériences, des analyses, et ainsi, 

favorise l’élaboration communes d’alternatives et de programmes communs dans tous 

les domaines qui seront à l’ordre du jour pendant le FSM Tunisie 2013. Ces 

convergences seront présentées lors du dernier jour du FSM. 

 

5- Offrir des opportunités aux acteurs économiques marginalisés ; et permettre une 

distribution de revenu dans le pays 

 

6- Renforcer les dynamiques populaires au niveau maghrébin et africain : outre sa 

dimension mondiale et nationale, le FSM a une dimension Maghreb-Machreq et 



africaine importante. En plus de renforcer les dynamiques locales de la société civile, il 

permettra de renforcer les dynamiques de ces deux régions en leur offrant un espace 

nouveau d’échange entre eux et leur permettant d’interéagir avec le reste des 

mouvements sociaux mondiaux sur leur propres préoccupations et leurs initiatives 

futures. 

Pour la Tunisie :  

Importance du FSM sur le plan culturel : du fait de l’organisation de plusieurs centaines 

d’activités culturelles (échange d’idées et d’expériences, musique, cinéma, danses, théâtre, 

cinéma), et de la présence humaine de toute origine, le FSM représente un important moment 

d’ouverture et de diversité.  

Importance sur le plan médiatique : Pendant le FSM, pas moins de 1500 à 2000 journalistes 

seront présents en Tunisie pendant l’évènement, ainsi que plusieurs centaines de médias. Les 

chaines de télévision les plus importantes seront présentes. Le FSM diffusera donc largement 

l’image de la Tunisie, sa richesse humaine, intellectuelle et culturelle, son mode de vie et rendra 

compte de sa diversité. 

Se déroulant dans l’enceinte de l’Université, il sera en outre une excellente opportunité pour la 

faire connaitre et valoriser les compétences intellectuelles tunisiennes. 

Importance du FSM sur le plan économique : pendant au moins 6 jours la présence de plus de 

30 000 étrangers sur le sol tunisien donnera une impulsion à l’industrie touristique et à l’hôtellerie, 

au transport aérien et intérieur, et au commerce. Il contribuera donc à la création d’emploi et à la 

distribution de revenus, sans compter les apports en devises dus à la présence d’étrangers. 

Pour sa préparation et son organisation, il permettra aussi une valorisation des compétences 

humaines nationales qui seront rétribuées. 

Importance du FSM sur le plan social : le fait de donner l’occasion à la grande majorité des 

organisations du pays de travailler ensemble dans un cadre pacifique et divers, et de permettre à 

un grand nombre de citoyens de toute origine géographique et de toute sensibilité sociale, de vivre 

ensemble pendant près d’une semaine, le FSM renforcera la cohésion nationale et sociale. Il sera 

en outre un moment d’apprentissage pour les organisations de la société civile tunisienne qui 

seront confronté à d’autres expériences et à d’autres réalités culturelles et professionnelles. 

 

5- Principes et organisation du FSM 

L’Organisation du Forum Social Mondial repose sur des principes et valeurs contenu dans la 

Charte du FSM. Ces principes et valeurs sont traduits en proposition de guide pour le processus 

de préparation et l’organisation du site du FSM lui même.  

La Charte du FSM et le Guide pour l’Organisation mettent l’accent : 

- sur la nécessité d’intégrer la diversité des opinions dans toutes les étapes de 

préparation 
 

- sur la mise en place de mécanismes d’ouverture et de participation qui garantissent 

l’horizontalité dans la prise de décisions  
 



- sur la mise en place de mécanismes de communication qui permettent l’échange 

permanent et le partage  
 

- sur l’exigence d’efficacité et de transparence, en particulier sur les questions de 

programmation, de logistique et de ressources 

 
Le guide pour l’Organisation du FSM indique clairement que toutes les dimensions du forum 

(logistique, ressources, communication, …) ont une portée politique, elle-même en relation avec 

l’objectif de faire du FSM un instrument d’une nouvelle culture politique. 

Les Comité d’Organisation se doivent donc de suivre ces principes et ses orientations afin que 

chaque processus d’organisation de FSM contribue réellement à construire cette alternative.  

Pour l’Organisation du FSM 2013, les nombreux échanges qui ont lieu au sein du Conseil 

International, lors des débats au sein du Forum Maghreb-Machreq, du Conseil Africain et du 

Comité d’Organisation, des propositions de structuration du processus ont été suggérées, qui 

prennent en comptent les réussites et les échecs vécus dans les différents processus mondiaux et 

régionaux du FSM. 

 

6-1- Les parties prenantes au FSM 

6-1- 1- Le Comité de pilotage du FSM Tunisie 2013: 

Le Comité de pilotage du FSM 2013 est composé d’organisations et de personnes reconnues pour 

leur rôle dans l’enracinement du processus du FSM en Tunisie, dans le Maghreb-Machreq, en 

Afrique et au niveau International. Elles adhèrent à la Charte de principes du Forum Social 

Mondial. 

Les organisations et personnes suivantes en sont membre : 

1- Le Forum Tunisien pour les Droits Economiques et Sociaux 

2- L’Association Tunisiennes des Femmes Démocrates (ATFD) 

3- La Ligue Tunisienne des Droits de l’Homme 

4- L’Union Générale Tunisienne du Travail  (UGTT) 

5- Le  Conseil de l’Ordre des Avocats Tunisiens  

6- Transparency 25 

7- L’Union des Diplômés Chômeurs (l’UDC)  

8- RAID, Tunisie 

9- L’AFTURD (Association des Femmes Tunisiennes pour la Recherche et le Développement) 

10- L’Institut Arabe pour les Droits de l’Homme 

11- Organisation représentant les tunisiens de l’étranger 

12- Comité Maghreb-Machreq 

13- Conseil Africain 

14- Membres du Conseil International 

15- Le Secrétariat du FSM Tunisie (ex officio) 

En outre, le Comité de Pilotage est ouvert par principe à une représentation pleine et entière au 

Comité de suivi du Forum Social Maghreb-Machreq, au Conseil du Forum Social Africain et de 

membres du Conseil International. Les modalités de cette participation sont définies par ces 

différents acteurs, en relation avec le Comité de Pilotage. 



Le rôle du Comité de pilotage est d’assurer la facilitation d’ensemble du processus d’organisation 

du FSM. Il agit en privilégiant l’horizontalité, la recherche de consensus avec les autres niveaux de 

l’organisation et en instaurant une communication permanente avec ces derniers. En aucun cas, et 

ce conformément à la charte du FSM, le Comité de pilotage ne peut et ne doit être considéré 

comme l’organisateur ou « le » décideur unique du processus du FSM 2013. 

Il désigne en son sein un facilitateur, devant être au fait du processus d’organisation et pouvant 

assumer certaines fonctions juridiques nécessaires (tel que la signature des contrats, la prise de 

responsabilité juridique auprès des autorités, …). 

Le Facilitateur, utilisant les ressources humaines du Secrétariat, convoque les réunions du Comité 

de pilotage et instaure une communication permanente avec les membres ainsi qu’avec les 

diverses commissions. 

Le Comité supervise le Secrétariat, lui assigne des orientations et évalue son travail tout au long 

du processus d’organisation. 

Le Comité peut à tout moment, faire appel  aux commissions pour s’assurer de l’avancée de leur 

travail, leur suggérer des propositions ou des tâches supplémentaires pouvant rendre le processus 

d’organisation plus efficace. En outre, le Comité, dans un souci d’élargir la participation et 

d’améliorer la transversalité, peut à tout moment créer des groupes de travail spécifiques ou des 

inter-commissions. 

Le Comité est redevable devant le Conseil International et devant l’Assemblée du FSM Tunisie 

2013.  

 
6-1- 2- Le Comité de suivi du FSM Tunisie 2013 

Il est composé des facilitateurs des diverses commissions, intercommissions et d’éventuels 

groupes de travail, ainsi que des membres du Comité de pilotage. Il est ouvert aux autres 

commissions / groupes de travail du CI et aux Comités Maghreb-Machreq et au Conseil Africain. 

Le Comité de suivi est un espace de partage et de programmation commune et de coordination 

entre les divers acteurs impliqués.  

Il se réuni au minimum une fois par mois et davantage si besoin est. Ses réunions sont convoqué 

par le Comité de pilotage, ou sur proposition des commissions elles mêmes. 

 

6-1- 3- L’Assemblée du FSM : 

Elle est composée de l’ensemble des acteurs impliquées dans l’organisation du FSM, à savoir les 

membres des commissions et toute autre organisation, réseau, mouvement social  et personnalité 

de la société civile adhérant aux principes et valeurs de la Charte du FSM. 

L’Assemblée est essentiellement un espace d’information, de participation et de mobilisation. 

Elle se réuni une fois tous les deux mois sur convocation du Comité de pilotage. 

 

6-1- 4- Le Secrétariat du FSM 2013 

Il est composé d’un staff technique engagé par le Comité de Pilotage, sous la responsabilité 

juridique du FTDES. Le Secrétariat est par principe ouvert aux ressources humaines et aux 



compétences du Comité Maghreb-Machreq, du Conseil Africain et du Conseil International, ainsi 

qu’à des volontaires ayant des compétences reconnues.  

Le Comité désigne un facilitateur du Secrétariat. Le facilitateur a un strict rôle technique de 

facilitation.  

1- Il coordonne le groupe du Secrétariat dans le respect des principes d’ouverture de diversité 

et d’égalité 

2- Il assure la mise en œuvre et le suivi des propositions et décisions du Comité de pilotage, 

assure les comptes rendu des réunions du Comité de pilotage, du Comité de suivi et de 

l’Assemblée,  

3- Il s’assure, avec les facilitateurs des commissions, du bon déroulement de la mise œuvre 

des plans d’action et formule des propositions d’amélioration  à leur intention et à l’intention 

du Comité de pilotage et du Comité de suivi. 

4- Il facilite la communication entre les commissions et  leur apporte l’appui technique 

nécessaire  

5- Il participe et formule des propositions aux différents niveaux de l’organisation du FSM 

6- En relation avec la commission communication, Il s’assure de la pérennité de la mémoire 

écrite, et audio visuelle des différentes étapes du processus d’organisation du FSM 2013. Il 

s’assure de l’alimentation régulière du site web et de son bon fonctionnement lors des 

phases d’enregistrement et d’agglutination. 

7- Il établi les rapports narratifs et financiers  

 

6-1- 5- Les Commissions du FSM Tunisie 2013 

Tous les processus d’organisation des Forums Sociaux se sont accompagnés de la création de 

Commissions spécialisées. Leur rôle n’est pas d’organiser le Forum, qui reste l’affaire des 

mouvements eux-mêmes, mais d’organiser et de mettre à la disposition des mouvements l’espace 

du Forum, et d’offrir les services nécessaires afin que celui-ci se déroule dans les meilleures 

conditions et atteigne son objectif.  

Pour le FSM Tunisie 2013, les Commissions suivantes ont été créées et ont désignée des 

facilitateurs. Elles ont entamé leur organisation interne et leurs concertations afin d’établir leurs 

plans d’action : 

1- Commission Méthodologie  

2- Commission Communication 

3- Commission Ressources   

4- Commission Logistique  

5- Commission Mobilisation  

6- Commission Femmes  

7- Commission Jeunes  

8- Commission Culture 

9- Commission Santé et sécurité 

 

Afin de garantir une réelle coordination des efforts et des plans d’action pour réussir l’ensemble du 

processus de préparation, une réelle communication est nécessaire entre les différentes 

commissions. Des listes emails communes devraient être mise en place, ouvertes aux autres 

protagonistes du FSM (Commissions et Groupe de travail du CI, Comité Maghreb-Mashreq, 

Conseil Africain, Comité de Pilotage, …). 



Rôle des Commissions dans le processus d’organisation du FSM 2013 

Dans le processus d’organisation du Forum Social Mondial les Commissions ont un rôle central à 

jouer.  

1- Mobiliser et faire participer, dans chacun des domaines de l’organisation, les réseaux et 

organisations ainsi que les personnes volontaires et engagées, les mieux à même de 

contribuer à la réalisation des tâches définies en commun, 

2- Faire connaitre le Forum Social Mondial et étendre son audience auprès des mouvements 

sociaux, des réseaux d’association et du grand public 

3- Proposer des plans d’actions et contribuer à les mettre en œuvre pour faire avancer le 

processus d’organisation et de construction de l’espace du Forum, 

4- Communiquer avec les autres commissions, le Comité de pilotage, les commissions et 

Groupes de travail du Conseil international et le secrétariat afin d’aboutir à une coordination 

efficace entre ces divers niveaux de l’organisation du FSM  

 

Principes et fonctionnement des Commissions 

1- Les commissions sont composées d’organisations, de personnes et de réseaux qui 

adhèrent à la charte du FSM sur la base de l’engagement, du volontariat et de l’efficacité 

dans chacun des domaines concernés. Les membres agissent au service de la 

communauté des mouvements sociaux et non pas au service de leurs organisations. 
 

2- Les commissions fonctionnent de manière inclusive et participative, auto-organisée, 

transversale et démocratique.  
 

 

3- Les commissions se référeront pour leur fonctionnement et  la mise en œuvre de leurs 

actions aux principes établis dans le « guide pour l’organisation du FSM » élaboré par le 

Conseil International. 
 

4- Les commissions se donnent un mécanisme de facilitation pour assurer la communication 

au sein de la commission, appeler aux réunions décidées en commun, et être en relation 

avec les autres niveaux d’organisation du FSM 
 

5- Les commissions peuvent mobiliser des ressources. La commission ressource doit dans ce 

cas être dument informée en amont et être impliquée dans la négociation avec les 

partenaires ainsi que pour la conclusion d’un éventuel accord. Dans un souci de 

transparence  et d’efficacité financière, ces ressources doivent rester des ressources du 

processus et être intégrées dans le budget global du FSM. Les commissions ne peuvent 

avoir de compte bancaire séparé. 

 
6-1-6- Le Conseil International :  

Le Conseil International est un espace regroupant près de 150 organisations, réseaux et  

mouvements sociaux du monde entier. Il a été mis en place en 2002 après la première édition du 

FSM de Porto Alegré pour faciliter l’articulation entre mouvements et l’organisation du FSM lui-

même. Pour son fonctionnement, il s’est doté de Commissions (méthodologie et contenu, 

communication, ressources, stratégie, expansion) et de groupes de travail ad-hoc. C’est en son 

sein que se décident, par consensus, les choix politiques et stratégiques concernant l’organisation 

des Forums sociaux mondiaux. Il se réuni deux fois par an. 



Lors de sa réunion de Monastir, en juillet 2013, un groupe de travail élargi s’est mis en place. Il 

regroupant des réseaux et organisations qui ont manifesté la volonté de contribuer, à partir de 

leurs ancrages thématiques, sociaux et régionaux respectifs, à l’organisation du Tunis 2013. 

Bien qu’organisé en Tunisie, le Forum aura une des dimensions diverses : Maghreb-Machreq, 

africaine méditerranéenne et internationale. Ceci en raison de l’histoire, de la culture, de la 

géographie et de l’unité humaine. 

Ce groupe de travail s’est engagé à appuyer le processus d’organisation dans différentes facettes : 

méthodologie et programmation, ressources, participation et expansion du processus, 

communication, … 

Il est prévu d’ailleurs qu’une présence physique à Tunis, à travers une ou plusieurs personnes, soit 

organisée afin de permettre à ce groupe d’être plus effectif. 

De même, les Commissions du Conseil International (Méthodologie et Contenu, Stratégie, 

Ressources, Communication) ont manifesté leur volonté d’appuyer le processus directement ou à 

travers le groupe de travail. 

 
6-1- 7- Le Comité de Suivi du Forum Maghreb-Machreq 

Le Forum Social Maghreb-Mashreq est le résultat d’un long processus de construction dans un 

contexte marqué par l’absence de liberté d’organisation, et par un contexte géoplitique complexe 

où les hégémonies américaines, européennes et du Golf façonnent à leur guise les réalités 

sociopolitiques et économique, ne laissant aux peuples que d’alternatives. 

Les révoltions, dites du printemps arabes, ont donné une nouvelle consistance et une nouvelle 

visibilité à la dynamique du Forum Maghreb-Mashreq lui permettant d’être en mesure de proposer 

que la région abrite le principal espace dont dispose les mouvements sociaux mondiaux, le Forum 

Social Mondial. Le FSM devra permettre de débattre de manière intense la nouvelle donne 

révolutionnaire, les enjeux liés à la nouvelle visibilité des forces de conservation, la manière de 

renforcer les nouveaux acteurs, ainsi que toutes les questions relatives à la crise mondiale 

actuelle. 

Regroupant plusieurs acteurs sociaux et de la Société civile, le Comité Maghreb-Mashreq est l’une 

des pièces maitresses du processus d’organisation du FSM 2013. Dores et déjà, il a pris la 

responsabilité d’organiser plusieurs évènements préparatoires, tels que : 

 le Forum thématique  femmes du Maghreb-Machrek 
 la Rencontre sur le conflit du Sahara 
 le Forum thématique  sur l’immigration 
 le Forum thématique sur les jeunes du Maghreb-Machrek 
 l’Assemblée des mouvements sociaux du Maghreb et du Machrek. 

 
Le Comité s’est engagé à appuyer pleinement le Comité de Pilotage  du FSM Tunisie 2013 par 

une participation active à toutes les instances, y compris au Comité de pilotage, au Secrétariat et 

dans les différentes Commissions… ainsi que par une présence physique dans toutes les étapes 

de la préparation. 

 
 
 



6-1- 8- Le Conseil Africain 

La dimension africaine du Forum de Tunis 2013 a été affirmé lors de plusieurs rencontre afin de 

maximiser la participation africaine au FSM tant sur le plan de la présence des mouvements 

sociaux africains que pour intégrer les préoccupations et les luttes africaines dans l’organisation du 

Forum. 

Elle se justifie aussi par l’imbrication des réalités continentales et internationales dans les quelles 

la région maghrébine est totalement impliquée : qu’il s’agisse de la question de la diversité 

culturelle, des questions migratoire, religieuse, sécuritaire, commerciale, politique et diplomatique, 

d’intégration économique, des débats et des solidarités entre les composantes du mouvement 

social africain demandent à être intensifiées pour faire face, ensembles aux défis posés. 

Par ailleurs, et du fait de l’expérience acquises par l’organisation de plusieurs Forums Mondiaux 

(Polycentrique, 2006 à Bamako, Nairobi, 2007, Dakar, 2011), ainsi que par l’organisation de 

plusieurs Forums continentaux, la participation du Conseil Africain au processus préparatoire est 

essentielle afin de partager les réussites et les échecs et mettre cette expérience à la disposition 

des mouvements de tout le continent et du FSM lui-même. 

D’ores et déjà, plusieurs initiatives ont déjà été prises pour assurer une bonne préparation 

africaine : 

A Monastir, lors de l’Assemblée préparatoire, s’est tenu un Conseil Africain consacrée à la 

stratégie de mobilisation et de participation des mouvements africains à la préparation de FSM 

Tunisie 2013. Cette réunion a été précédé d’un Forum a Tunis, consacré aux questions 

migratoires, commerciales et à la question de la communication. 

La réunion du Conseil de Monastir a exprimé la volonté de tous de participer pleinement à 

l’organisation du FSM 2013 et à toutes les instances mises en place à cet effet. Il appuyera la 

constitution du Secrétariat, assurera une présence physique et mettra à la disposition du 

processus les acquis en matière de mobilisation de ressources, les équipements disponibles et 

transférables. 

Le Conseil Africain a décidé d’organiser un Forum Continental, à Kinshasa en janvier 2013 en 

préparation de Tunis 2013. De même les Comités d’Afrique Australe et d’Afrique de l’Ouest 

organiseront des Forum Régionaux d’ici la fin 2012. Enfin, au Mali a eu lieu le Forum annuel 

Migrance. 

7- Les espaces de travail, d’articulation et d’expression 

1. La Marche :  

2. L’Ouverture 

3. Les activités auto-organisées 

Conférences, elles ont pour objectif de montrer les projets, plateformes et alternatives qui 

sont en discussion parmi les réseaux, mouvements et organisations de la société civile qui 
luttent contre la globalisation néolibérale. Chaque conférence est un espace de débats, de 
construction de consensus et de diversité de projets.  

 
Séminaires, ils ont pour finalité de permettre d’identifier, d’élaborer et approfondir des 
thématiques spécifiques, aussi bien que de débattre publiquement et de socialiser des 
réflexions stratégiques. Ils seront proposés prioritairement par des réseaux/organisations 



du comité élargie du FSMAGH. Ce sont des occasions de faire naître une nouvelle 
thématique, de la construire, de l’approfondir, de la débattre et de la faire connaître. 

 
Ateliers, ils ont pour objectif d’ouvrir des espaces de rencontre, d’échange d’expériences, 

d’articulation, de planification et de définition de stratégies de groupes, coalitions et 
réseaux.  
 
Témoignages – des nouveaux mouvements reconnus pour leur action pour la défense de 

la liberté et de la dignité humaine présenteront leurs expériences, analyses et points de 
vue. 

 
Controverses, ils ont pour objectif de débattre publiquement de questions controversées, 

et de permettre la confrontation d’idées, d’orientations ou de choix politiques d’un groupe, 
d’une institution ou de personnalités  

 
Campagnes, ciblées sur des campagnes déterminées, comme l’éducation pour tous, les 

violences faites au femmes 
 
Les Assemblées de Convergences : Auto organisées, elles ont pour finalités de 

permettre des rapprochements entre groupes, et de faciliter l’articulation commune de 

plans et d’actions futures. Lors du processus d’enregistrement et d’agglutination, elles 

doivent faire l’objet d’une présentation de la part de leurs organisateurs. Leurs conclusions 

sont présentées lors de l’Assemblée des Assemblées (clôture).   

4. La Clôture ou Assemblée Globale / Assemblée des Assemblées 

5. Camp de la Jeunesse  – ils développeront aussi des programmations spécifiques au 

sein de leur espace, ouvert à la participation générale. 

6. Espace Femme,  Elles développeront aussi des programmations spécifiques au sein de 

leur espace, ouvert à la participation générale. 

7. Villages / Tentes : il s’agit d’espace spécifiques pouvant servir à de multiples activités et 

d’expositions dédiées à une lutte à laquelle les acteurs concernés voudraient donner une 

visibilité particulière (lutte de certains peuples, peuples sans états, migrants, …) 

8. Les Forums spéciaux : organisés avant le FSM lui-même, ces forums sont l’œuvre 

de groupes, de réseaux et de mouvements qui font le choix d’articuler leurs propres 

mobilisations et leurs luttes avec celles du Forum Social : 

- Forum des medias libres. 

- Forum syndical  

- Forum des autorités locales 

- Forum des parlementaires 

- Forum Sciences et Démocratie 
- ….. 

9. Les espaces culturels, Situés autant dans l’espace du Forum que dans la ville et les 

quartiers, les activités culturelles doivent être très variées et concernent toutes les 

disciplines culturelles.   

Au sein du FSM, la culture n’est pas uniquement un moyen de divertissement. Elle est avant tout 
un moyen de lutte et une expression de la diversité humaine. Les acteurs de la culture participant 
au FSM sont eux même en lutte et font partie des mouvements pour la dignité et la liberté. 
 



Les activités culturelles donneront lieu à une programmation qui devra être disponible en même 
temps que celles autres activités du FSM.  

 
 
10. Espaces Médias et Communication 

 
Tunisie 2013 étendu : Il s’agit de l’une des innovations récentes au sein du Forum Social 

Mondial. Grâce aux technologies de la Communication, elle permet à la masse des 
mouvements qui ne peuvent pas participer physiquement au FSM d’être connectée de 
manière organisée à un groupe ou à une activité particulière ou globale du FSM. 

  
Les activités relevant du FSM Tunisie 2013 étendue doivent faire l’objet d’un processus 

d’enregistrement et éventuellement d’agglutination (si le nombre est trop important), de 

même d’une allocation adéquate de salles et d’équipement.  

Espace Multi médias 

Espaces de Production variée de médias alternatifs (écrit audio 

Espace de diffusion pour les médias traditionnels et alternatifs 

Espaces pour les Conférences de presse 

 

8- Axes de travail thématiques,  
Processus d’agglutination et de Convergences  
 

Afin de faciliter le processus d’enregistrement, les discussions sur la méthodologie ont abouti à la 

proposition de 11 axes : 

1- Pour un approfondissement radical des processus révolutionnaires et de décolonisation 
au sud et au nord par  l’épanouissement de nouvelles expressions sociales contre les dictatures 

politiques et celles des marchés, et pour le rétablissement des droits des peuples à disposer d’eux 
mêmes et de leur souveraineté sur leurs ressources et leur destinée. 

2- Pour un monde débarrassé de toute hégémonie et de toute domination impérialiste 

exercée par le biais de la dette et du libre échange comme outil d’appauvrissement, 
d’appropriation des richesses et de soumissions des peuples, des sociétés transnationales et du 
capital financier, de l’oppression patriarcale et des inégalités systémiques, et par des politiques 
sociales néolibérales comme machine de guerre contre les peuples. 

3- Pour la construction de nouveaux universalismes -comme réponse à la crise civilisationnelle 

et à la marchandisation de la vie-, fondée sur la justice environnementale et l’accès universel et 
durable de l’humanité aux biens communs, la préservation de la planète comme source de vie, en 
particulier de la terre, de l’eau, des forêts, des sources d’énergie renouvelable et de la biodiversité, 
le respect des droits des peuples indigènes, natifs, originaux, autochtones, et des diasporas, de 

leurs cultures, identités, territoires, langages et savoirs.  

4- Pour une société humaine fondée sur les  principes et les valeurs de dignité, de diversité, 
de justice, d’égalité entre tous les êtres humains, indépendamment des genres, des cultures, 
de l’âge, des incapacités, des croyances religieuses et sur le respect des droits individuels et 
collectifs, civils et politiques, économiques, sociaux, culturels et environnementaux ; et pour 

l’élimination de toutes les formes d’oppression et de discrimination basées sur le racisme, la 
xénophobie, les systèmes de castes, l’orientation sexuelle et autres. 



5- Pour la liberté de circulation et d’établissement de toutes et de tous, plus particulièrement 

des migrants et des chercheurs d’asile, des personnes victimes du trafic humain, des réfugiés, des 
peuples indigènes, originaires, autochtones, traditionnels et natifs, des minorités, des peuples sous 
occupation, des peuples en situation de guerre et conflits et pour le respect de leurs droits civils, 
politiques, économiques, sociaux, culturels et environnementaux.  

6- Pour le droit inaliénable des peuples au patrimoine culturel de l’humanité, pour la 
décolonisation de la pensée et la démocratisation des savoirs, des cultures, de la 

communication et des technologies; et pour la fin des savoirs hégémoniques et de la privatisation 
des savoirs et des technologies, et pour un changement fondamental du système des droits de la 

propriété intellectuelle et de la recherche scientifique.  

7- Pour la construction de processus démocratiques d’intégration et d’unions entre les 

peuples qui soient des réponses aux stratégies de division et d’hégémonie, et pour la 
généralisation des pratiques et des formes de solidarité qui renforcent la coopération entre les 

peuples. 

8- Pour un monde en paix débarrassée de la guerre comme instrument de domination 
économique, politique et culturelle, des bases militaires et des armes nucléaires, et respectant 

les droits des peuples à disposer d’eux-mêmes et de leurs ressources, et protégeant les peuples 
vivant sur des territoires occupés, sans états ou en conflit. 

9- Pour un monde démocratique garantissant, sans discrimination aucune, la participation de 

toutes et de tous à la vie et aux décisions politiques et économiques à tous les niveaux, local, 
national et international, dans le cadre d’institutions et de modèle de gouvernance réellement 
démocratiques, y compris du système des Nations Unies et des institutions financières 

internationales 

10- Pour la construction d’alternatives au capitalisme et à la mondialisation néolibérale 
régulées sur la base des principes de coopération, de justice fiscale et de redistribution 

internationale des richesses, centrées sur les besoins fondamentaux des peuples, mettant en 
avant de nouvelles manières de produire, de consommer et d’échanger, utilisant des énergies non 

nucléaires renouvelables, et interdisant les paradis fiscaux 

11.- L’avenir du Forum : Pour une réflexion collective sur les mouvements sociaux, le sens des 

nouvelles luttes ainsi que sur le processus du Forum Social Mondial lui même, les perspectives et 
stratégies pour l’avenir, afin de garantir la réalisation effective d’un autre monde possible et urgent 

pour tous et toutes. 

 

9- Le programme du FSM Tunisie 2013,  
 
A titre indicatif, voici comment s’agence dans le temps les différentes phases du programme du 

FSM. 

Journée du 26 mars 2013:    Organisation de la marche et ouverture 
 
Journée du 27 mars 2013:    Journée des révolutions et des nouveaux acteurs 
Journée du 28 mars 2013:    Activités auto organisées 
½ Journée Journée du 29 mars 2013:  Activités auto organisées 
 
½ Journée Journée du 29 mars 2013:  Assemblées de Convergence pour l’Action 

Commune 
½ Journée du 30 mars 2013:   Assemblée des Assemblées  
 



½ Journée du 30 mars 2013:   Clôture et marche de solidarité avec le peuple 
Palestinien  

1- La marche du 26 : elle doit être inclusive et populaire, centrée sur l’expression des 

mouvements, leurs revendications et leurs slogans, permettre la visibilité des groupes en 

situation d’handicap, et être emprunte d’expression culturelle diverse et festive. Pour 

permettre la présence de la population, elle doit emprunter un chemin qui traverse les 

quartiers populaires. La marche des mouvements ne peut donner lieu à des expressions 

politiques partisanes, ni être ouverte aux groupes et personnes n’adhérant pas aux 

principes de la Charte du Forum Social Mondial. 
 

2- L’ouverture devra être permettre l’expression des orientations du FSM 2013, et ne pas faire 

l’objet d’intervention multiples comme par le passé. Elle doit être emprunte d’expressions 

culturelles pour valoriser la diversité. 
 

3- Les activités de la journée du 27 sont pour l’essentiel auto organisées.  
 

4- Les Assemblées de Convergence pour l’Action Commune (journée du 29) : auto-

organisées, elles constituent des espaces essentiels pour l’expression globale des 

mouvements et leur volonté d’agir en commun. Elles permettent aussi de rendre visible les 

actions et les orientations d’avenir décidées en leur sein.   
 

Elles feront l’objet d’un processus d’enregistrement et d’agglutination après la fin des 

enregistrements.  
 

Les propositions d’organisation de Convergence doivent être soumises par un minimum de 

cinq mouvements ou organisations, et être accompagnées d’une page de présentation des 

attentes et des résultats attendus. 
 

5- L’Assemblée des assemblées est une innovation méthodologique pour d’une part 

permettre à toutes les Assemblées pour l’Action de présenter leurs résultats, et d’autre part 

pour éviter d’encombrer la session de clôture.  

 

10- Mobilisation et sensibilisation 

L’objectif poursuivi est de permettre la mobilisation de tous les acteurs significatifs dans le 

déroulement du processus socio politique depuis la révolution tunisienne. 

Plusieurs initiatives ont été déjà réalisées, ou le seront, dans le cadre d’un programme de 

mobilisation national et régional jusqu’à mars 2013. 

1- Réunion sur le Sahara Occidental, organisée par le FSMAG en Février 2012 à Lyon 

(France) 

2- Forum sur les Médias Alternatifs organisé par le FMAS, en Mars 2012 à Marrakech 

(Maroc) 

3- Forum des Femmes Maghrébines, organisé par le FMAS en Mars 2012,  

4- Forum Social des quartiers populaires, en Avril 2012, à Casablanca, Maroc 

5- Forum Social Régional à Qsibet El Madyouni, en mai 2012 

6- Journée autour du FSM à Jandouba (nord de la Tunisie) et à Zarzis (sud est) organisée 

par l’UGTT, la Ligue Tunisienne des Droits de l’Homme en juin 2012 

7- Forum Jeunes, en octobre 2012, à  

8- Assemblée préparatoire de Monastir en juillet dernier qui avait rassemblée plus de 1500 

personnes, et qui a permis l’organisation d’une Assemblée Nationale des mouvements 



sociaux, d’une Assemblée Magrébine du Forum Social Maghreb-Machreq et d’un 

Conseil du Forum Social Africain 

9- Journée nationale à l’occasion de la journée mondiale des femmes rurales, Octobre 

2012 

10- Forum Migration, à Ouejda, Maroc, octobre 2012 

11- Redeyef (Bassin Minier), 13-4 octobre 2012 : la mobilisation, organisée par le Forum 

Tunisien des Droits Economiques et Sociaux et l’UGTT,  a porté sur plusieurs 

thématiques : la justice transitionnelle, la situation sanitaire, la situation de 

l’enseignement, le développement régional et l’emploi, la dette, la situation de la femme 

tunisienne, l’immigration. La mobilisation a été précédé d’une marche à laquelle ont 

participé plus de 1500 personnes. 

12- Caravane en bicyclettes organisée par des groupes de jeunes qui a traversé le pays, en 

particulier les zones défavorisées. Elle a permis de faire connaitre les objectifs du FSM 

et de mobiliser pour la participation au Forum. 

13- Forum Social des Jeunes, Egypte Novembre 2012 

14- Mobilisation internationale de Florence 10+10, novembre 2012, Florence, Italie 

15- Rencontre avec les mouvements sociaux en France, en novembre 2012 

16- Forum de solidarité avec la Palestine, organisé au Brésil, en novembre 2012 

17- Séminaire technique préparatoire du 14 au 16 novembre 2013, tenu à Tunis 

18- Forum Migration, organisé à Manille (Philippine)  en novembre 2012 

19- Forum organisée par RAID en décembre 2012 à Sidi Bouzeyane 

20- Assises de la société civile tunisienne, Monastir, décembre 2013 

21- Forum Social Africain, qui organisé du 17 au 22 janvier 2013, à Kinshasa, République 

Démocratique du Congo 

22- Forum Social Thématique, Porto Alegre, janvier 2013 

23- Forum Social Latino américain, Santiago, Chili, janvier 2013 

 
D’autres initiatives sont programmées : 

1- Réunions à Sfax, Tunis, Sousse et Gabes (novembre-décembre) qui seront organisées par 

les branches régionales de l’UGTT et impliquant les associations locales 

2- Rencontres avec les partis politiques démocratiques afin de les sensibiliser au enjeux du 

FSM pour le pays et la région (octobre-décembre) 

3- Mobilisation populaire dans les quartiers populaires de Tunis, février 2013 

4- Mobilisation à Jendouba, organisée par l’UDC pour le Nord Ouest du pays 

5- Séminaires nationaux préparatoires de l’UGTT et de l’ATFD, Février 2013 

6- Séminaires internationaux de l’UGTT, de l’ATFD et de l’Université, Janvier-Fevrier 2013 

Des actions de mobilisations régionales et internationales sont programmées. Elles permettront de 

mobiliser pour une large participation au FSM : 

1- Forum sur « Religions et politique », février 2013, au Maroc 

2- Forum sur la protection sociale au Maghreb, Alger, février 2013 

3- Séminaire technique préparatoire, 16-17 février 2013 

 

 

 



11- Logistique : 

La Commission Logistique a été formée en septembre dernier. Des représentants de plusieurs 

organisations en font partie, mais aussi des personnes connues pour leurs capacités à organiser 

des évènements. Des représentants de l’UGTT des secteurs du transport et de l’hôtellerie en font 

partie. 

Le site du FSM : Un travail comparatif a été mené entre plusieurs sites possibles pour la 

tenue du FSM à Tunis. Le choix final a porté sur le site de l’Université d’El Manar 1 qui 

comporte les espaces nécessaires pour une organisation inclusive du Forum. Ce site 

contient le nombre et les catégories de salles voulues, ainsi que les espaces nécessaires 

pour l’installation de tentes spécifiques, des stands, d’équipement pour les activités 

culturelles. 

Un Comité conjoint regroupant des représentants de l’Université, du Comité de pilotage et 

des architectes a été mis en place pour identifier de manière précise les différents espaces 

utilisables pour le FSM et définir les réaménagements et améliorations nécessaires. 

La restauration : sera assurée en partie au sein du restaurant universitaire qui permet de 

produire plus de 5 000 plats, ainsi que par des indépendants qui seront installés dans un 

espace de l’Université qui leur sera consacré. 

Le Logement : Un recensement des capacités hôtelières de la ville de Tunis a permis de 

donner une indication sur le nombre de lit disponibles, tous standing confondus. Ces 

capacités seront complétées par l’aménagement des écoles et lycée afin de rendre leurs 

salles habitables, ainsi que par le recours aux résidences universitaires et aux logements 

privés. 

L’ensemble des informations relatives aux logements sont disponibles sur site web depuis 

janvier 2013. 

Le transport : Outre le transport public habituel, il est prévu de renforcer les lignes de bus 

et de métro qui desservent le Campus Universitaire pour offrir des capacités de transports 

suffisantes. Le Ministère du transport mettra à la disposition du FSM des quantités limitées 

de bus pour satisfaire des besoins spécifiques de transport. 

 

12- Communication :  

La Commission communication a travaillé avec des compétences du Comité Maghreb-Machreq et 

du Conseil International afin de produire le site web et de le rendre fonctionnel. Il a été ouvert le 15 

octobre dernier après avoir finaliser le choix du Logo du FSM 2013. Le site est dans les langues du 

FSM (Anglais, Français, Espagnol, Arabe) . El Joussour du FMAS (Maroc) assure la traduction en 

arabe. 

Par ailleurs, un chargé de la communication sera recruté au mois de novembre pour assurer la 

production d’information sur l’organisation du FSM et donner une information dynamique sur les 

mouvements sociaux en Tunisie et dans la région. Cette personne contribuera aussi à enrichir le 

site Web. 

Le processus de pré enregistrement est actuellement ouvert à travers le site Web. 



Concernant le matériel d’Interprétariat. La technologie sera celle utilisée habituellement dans les 

forums sociaux mondiaux. Il proviendra de plusieurs sources : fabrication sur place par des 

coopératives de jeunes tunisiens, matériel disponible à Dakar –FSM 2011, achat de matériel 

supplémentaire. 

Les interprètes seront identifiés et coordonnés par une équipe mixte de Tunisie et de Babel. 

 

13- Ressources : 

Après la mise en place de la Commission Ressources, une stratégie de mobilisation de fonds et un 

document de projet ont étés définies. Le budget global se monte à 1 500 000 euros. Actuellement 

seulement 50% de ce montant est assuré. 

Des démarches et discussions sont encore en cours pour maximiser la recherche de fonds, en 

particulier en Europe. 

Une procédure de révision budgétaire permettra d’adapter les dépenses aux ressources 

effectivement obtenues 

 

14- Comment participer au FSM Tunisie 2013 

Le site web du Forum Social Mondial (FSM) Tunis 2013 a été ouvert le 15 octobre et vous 

permettre de participer au processus du Forum et à son déroulement, peu importe où vous êtes 

sur la planète. Voici les différentes formes de participation: 

1. S’inscrire aux commissions 

Le Forum Social Mondial Tunis 2013 a 9 commissions (mobilisation, communication, contenu et 

méthodologie, logistique, finances, femmes, culture et jeunes, santé et sécurité), qui assurent la 

bonne préparation de l’événement dans différents domaines. Pour faire partie des commissions -

être dans la mailing list, savoir quand sont les réunions, recevoir les comptes-rendus et participer 

aux discussions- il faut s’inscrire sur le site web du FSM : http://www.fsm2013.org/commissions ou 

sur http://lists.fsm2013.org/mailman/listinfo. Dans le premier lien vous trouverez aussi un résumé 

des tâches de chaque commission. 

2. S’inscrire au site web et proposer une activité en tant qu’organisation 

Si vous souhaitez proposer une activité pour le Forum Social Mondial 2013, vous pouvez le faire à 
partir de cette adresse : http://www.fsm2013.org/fr/registration . Vous devez vous enregistrer en 
premier en tant que “personne” et ensuite enregistrer votre association et l’activité que vous 
proposez. Une fois que vous serez inscrit-e-s, vous pourrez voir les activités proposées par les 
autres organisations. 
 
- Du 15 octobre au 20 janvier toutes les organisations peuvent proposer des activités (débats, 
séminaires…) sur le site web en précisant à quel(s) thème(s) cette activité se rattache. 
 
- Le 20 Janvier 2013, fermeture de la phase de proposition des activités, puis publication de la 
totalité des propositions d’activité avec les contacts (mail, téléphone…) des personnes les ayant 
proposées, 
 
- Dès le 24 décembre 2012 jusqu’à fin janvier 2013, ouverture de la phase de regroupement (ou « 
agglutination ») des activités des activités ayant lieu à Tunis, c’est une phase très importante car 

http://www.fsm2013.org/commissions
http://lists.fsm2013.org/mailman/listinfo
http://www.fsm2013.org/fr/registration


elle permet de faire jouer son rôle au FSM : échanger des expériences et construire des 
campagnes et des actions au niveau international, 
 
- A partir du 20 janvier 2013 et jusqu’au 15 février 2013, c’est la phase d’enregistrement sur le site 
web avec les précisions à apporter sur la taille des salles, les besoins d’interprétation, les 
préférences de dates et l’organisation ou non d’une activité « étendue » ; le champ « axe 
thématique » devra être renseigné pour pouvoir organiser la répartition des espaces dans le lieu 
central du Forum ; c’est à cette étape que l’on indique ses choix pour les « Assemblées de 
convergence » de la journée finale du Forum, 

 
- Début mars, le programme sera publié sur ce site puis sur papier. 
 
- Les frais des activités et de stand sont disponibles sur le site web, et vous pourrez bientôt 
effectuer vos payements à partir du site. 

 
3. Être volontaire 

 
L’appel aux bénévoles sera lancé dans quelques jours. Nous attendons un grand nombre des 
volontaires de la Tunisie, des pays voisins et également des autres continents. Il y a différentes 
formes de volontariats, l’une pour aider avec la logistique et l’accueil des participants et l’autre 
pour aider avec l’interprétation dans différentes langues lors du FSM. 

 
4. Partager le site web et l’information sur le Forum Social Mondial 

 
Si vous avez lu des articles intéressants sur le Forum Social Mondial ou si vous connaissez la date 
des évènements et luttes altermondialistes dans votre pays, vous pouvez les envoyer pour les 
insérer dans l’agenda du site web :secretariat@fsm2013.org 

 

ANNEXE : Charte de Principes du Forum Social Mondial 

Le comité des instances brésiliennes qui a conçu et organisé le premier Forum Social Mondial, qui 

s'est tenu à Porto Alegre du 25 au 30 janvier 2001, après avoir évalué les résultats de ce Forum et 

les attentes qu'il a suscitées, a jugé nécessaire et légitime d'instaurer une Charte des Principes visant 

à orienter la poursuite de cette initiative. Les Principes contenus dans la Charte, qui devra être 

respectée par tous ceux qui souhaitent participer à ce processus et organiser de nouvelles éditions du 

Forum Social Mondial, consolident les décisions qui ont présidé à la réalisation du Forum de Porto 

Alegre et fait son succès, et amplifient sa portée, en fixant les orientations qui découlent de la 

logique de ces décisions. 

 

1. Le Forum Social Mondial est un espace de rencontre ouvert visant à approfondir la réflexion, le 

débat d’idées démocratique, la formulation de propositions, l’échange en toute liberté 

d’expériences, et l’articulation en vue d’actions efficaces, d’instances et de mouvements de la 

société civile qui s’opposent au néolibéralisme et à la domination du monde par le capital et toute 

forme d’impérialisme, et qui s’emploient à bâtir une société planétaire axée sur lêtre humain. 

 

2. Le Forum Social Mondial de Porto Alegre a été une manifestation située dans le temps et 

l’espace. Désormais, avec la certitude proclamée à Porto Alegre qu "un autre monde est possible", il 

devient un processus permanent de recherche et d’élaboration d’alternatives, qui ne se réduit pas 

aux manifestations sur lesquelles il s’appuie. 

 

3. Le Forum Social Mondial est un processus à caractère mondial. Toutes les rencontres qui feront 

partie de ce processus ont une dimension internationale. 
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4. Les alternatives proposées au Forum Social Mondial s’opposent à un processus de mondialisation 

capitaliste commandé par les grands entreprises multinationales et les gouvernements et institutions 

internationales au service de leurs intérêts. Elles visent à faire prévaloir, comme nouvelle étape de 

l’histoire du monde, une mondialisation solidaire qui respecte les droits universels de l’homme, 

ceux de tous les citoyens et citoyennes de toutes les nations, et l’environnement, étape soutenue par 

des systèmes et institutions internationaux démocratiques au service de la justice sociale, de légalité 

et de la souveraineté des peuples. 

 

5. Le Forum Social Mondial ne réunit et n’articule que les instances et mouvements de la société 

civile de tous les pays du monde, mais il ne prétend pas être une instance représentative de la 

société civile mondiale. 

 

6. Les rencontres du Forum Social Mondial n’ont pas un caractère délibératif en tant que Forum 

Social Mondial. Personne ne sera donc autorisé à exprimer au nom du Forum, dans quelque édition 

que ce soit, des prises de position prétendant être celles de tous les participants. Les participants ne 

doivent pas être appelés à prendre des décisions, par vote ou acclamation, en tant que 

rassemblement de ceux qui participent au Forum, sur des déclarations ou propositions d’action qui 

les engagent tous ou leur majorité et qui se voudraient être celles du Forum en tant que Forum. Il ne 

constitue donc pas d’instance de pouvoir que peuvent se disputer ceux qui participent à ces 

rencontres, ni ne prétend constituer l’unique alternative d’articulation et d’action des instances et 

mouvements qui en font partie. 

 

7. Les instances - ou ensembles d’instances - qui prennent part aux rencontres du Forum doivent 

donc être assurés de pouvoir délibérer en toute liberté durant celles-ci sur des déclarations et des 

actions quelles ont décidé de mener, seules ou en coordination avec d’autres participants. Le Forum 

Social Mondial s’engage à diffuser largement ces décisions par les moyens étant à sa portée, sans 

imposer d’orientations, de hiérarchies, de censures et de restrictions, mais en tant que délibérations 

des instances - ou ensembles d’instances - qui les auront assumées. 

 

8. Le Forum Social Mondial est un espace pluriel et diversifié, non confessionnel, non 

gouvernemental et non partisan, qui articule de façon décentralisée, en réseau, des instances et 

mouvements engagés dans des actions concrètes, au niveau local ou international, visant à bâtir un 

autre monde. 

 

9. Le Forum Social Mondial sera toujours un espace ouvert au pluralisme et à la diversité des 

engagements et actions d’instances et de mouvements qui décident d’y prendre part, comme à la 

pluralité des sexes, ethnies, cultures, générations et capacités physiques, dans la mesure où ils 

respectent la Charte des Principes. Ne pourront participer au Forum en tant que tels les 

représentations de partis, ni les organisations militaires. Pourront être invités à y participer, à titre 

personnel, les gouvernants et parlementaires qui assument les engagements de la présente Charte. 

 

10. Le Forum Social Mondial s’oppose à toute vision totalitaire et réductrice de l’économie, du 

développement et de l’histoire, et à l’usage de la violence comme moyen de contrôle social par 

l’État. Il y oppose le respect des Droits de l’Homme, la véritable pratique démocratique, 

participative, par des relations égalitaires, solidaires et pacifiques entre les personnes, les races, les 

sexes et les peuples, condamnant toutes les formes de domination comme l’assujettissement d’un 

être humain par un autre. 

 

11. Le Forum Social Mondial, en tant qu’espace de débats, est un mouvement d’idées qui stimule la 

réflexion, et la diffusion transparente des fruits de cette réflexion, sur les mécanismes et instruments 

de la domination du capital, sur les moyens et actions de résistance et la façon de dépasser cette 

domination, sur les alternatives proposées pour résoudre les problèmes d’exclusion et d’inégalité 



sociale que le processus de mondialisation capitaliste, avec ses composantes racistes, sexistes et 

destructrices de l’environnement est en train de créer, au niveau international et dans chacun des 

pays. 

 

12. Le Forum Social Mondial, comme espace d’échange d’expériences, stimule la connaissance et 

la reconnaissance mutuelles des instances et mouvements qui y participent, en valorisant leurs 

échanges, en particulier ce que la société est en train de bâtir pour axer l’activité économique et 

l’action politique en vue dune prise en compte des besoins de l’être humain et dans le respect de la 

nature, aujourd’hui et pour les futures générations. 

 

13. Le Forum Social Mondial, en tant qu’espace d’articulation, cherche à fortifier et à créer de 

nouvelles articulations nationales et internationales entre les instances et mouvements de la société 

civile qui augmentent, tant dans la sphère de la vie publique que de la vie privée, la capacité de 

résistance sociale non violente au processus de déshumanisation que le monde est en train de vivre 

et à la violence utilisée par l’État, et renforcent les initiatives d’humanisation en cours, par l’action 

de ces mouvements et instances. 

 

14. Le Forum Social Mondial est un processus qui stimule les instances et mouvements qui y 

participent à situer, à niveau local ou national, leurs actions, comme les questions de citoyenneté 

planétaire, en cherchant à prendre une part active dans les instances internationales, introduisant 

dans l’agenda mondial les pratiques transformatrices qu’ils expérimentent dans la construction d’un 

monde nouveau. 

 

Approuvée et signée a Sao Paulo, le 9 avril 2001, par les instances qui constituent le Comité 

D`Organisation du Forum Social Mondial, approuvée avec des modifications par le Conseil 

International du Forum Social Mondial le 10 juin 2001.  
 


